




















5.  Les imitations de parements de pierre sont interdites



Les bardages non identifiés et orientés plein ouest devront être déposés en 
cas de travaux. De manière exceptionnelle, ils pourront être conservés et 
remplacés; dans le cas contraire,  les maçonneries existantes seront 
restaurées en fonction de leur typologie (pierres rejointoyées ou enduit).

3.  Le bâti récent (construit après les années 1950) et dépourvu de pierres de 
taille, pourra recevoir une isolation thermique par l’extérieur, à condition 
que le traitement final de la façade soit d’un aspect enduit et ne créé pas de 
discontinuité dans l’alignement urbain.











Obligations générales relatives à la restauration des toitures

1. Le principe des toitures existantes pentues devra être conservé, sauf dans le cas de 
restitution de dispositions anciennes avérées. La création, à l’occasion de travaux 
de restauration, de toitures à faible pente, de combles « Mansard », de terrasse, ou 
la modification des principes de faîtages sont interdites.

2. Les matériaux de couverture autorisés sont la lauze du pays et l’ardoise « écaille » 
clouée ou fixée avec des crochets traités de teinte noire.

 La tuile (de terre cuite ou de béton) teintée ou non, la tôle ondulée, les plaques 
d’amiante-ciment ou de fibro-ciment, les bardeaux d’asphalte, quelle qu’en soit la 
teinte sont interdits. Les débords de toiture en pignon n’excèderont pas 15 cm.

3. Possibilité de déroger à la règle précédente, à titre temporaire : constructions 
inutilisées dont la survie est à ce prix (mauvais état, péril), constructions sinistrées, 
constructions sans usage d’habitation ni de commerce non mentionnées par le Plan 
de Protection. Dans ce cas, le matériau choisi devra être de teinte gris foncé. 

4. Pour les bâtiments remarquables : 
- les couvertures en lauzes seront maintenues. Elles seront réalisées en lauzes de 
même aspect en complément de lauzes de récupération, et selon la même mise en 
œuvre (y compris traitement du faîtage, des rives, solins et égout).
-  les couvertures en ardoises pourront être conservées et reconduites à l’identique 
de l’existant
Pour les bâtiments non repérés : 
Les couvertures seront réalisées en lauzes et/ou en ardoises épaisses de forme 
écaille.
Si l’édifice possède d’autres matériaux de couverture (lié à des pentes trop faibles), 
il pourra être autorisé la reconduction du dit-matériau si ce dernier n’est pas visible 
du domaine public ou, il sera remplacé par une couverture en zinc à joint debout.

5. Les descentes d’eaux pluviales seront réalisées en zinc ou en cuivre, de profil 
traditionnel rond ou en demi-rond. Le PVC est interdit.
Les dauphins devront être réalisés en fonte.













Obligations générales relatives aux menuiseries, fermetures et second-œuvre

1. Les jalousies et persiennes « accordéon », les systèmes de volets roulants 
nécessitant la pose de caissons extérieurs sont interdits.

2. Les menuiseries et fermetures devront être peintes. La gamme de couleur 
comprend le brun-rouge et le gris-bleu et des gris clairs légèrement colorés. 
Le vert « empire » sera toléré pour des constructions de la période 
néoclassique et ultérieure.

3. Les portes de garages ne devront avoir aucun dispositif visible de l’extérieur 
(caisson, systèmes basculants). Elles n’auront pas de hublots, et seront 
peintes dans la même teinte que les autres menuiseries de la façade. Les 
portes de garage seront battantes ou basculantes, réalisées en bois à larges 
planches verticales.

4. Les menuiseries des édifices remarquables et des édifices antérieurs à 1950 
seront réalisées en bois.

Les menuiseries des édifices non repérés et postérieurs à 1950 seront réalisées 
en bois ou en métal peint selon les teintes locales.
Les menuiseries PVC sont interdites.

Éléments de recommandation : 

Les couleurs des menuiseries sont le rouge-brun RAL 3005 et le gris-bleu RAL 7040 
ou des gris clairs légèrement colorés  RAL 7037, RAL 7042, RAL 7044.
La peinture acrylique est à proscrire. 
Pour une meilleure résistance aux intempéries, il est recommandé de décaper 
(mise à nu totale) les menuiseries bois et passer une couche d’apprêt. 

























Règles concernant les devantures commerciales

A. DOSSIER OBLIGATOIRE 
Les demandes d’autorisation et les déclarations de travaux pour la création ou la 
modification de devantures existantes  doivent être accompagnées d’un dossier 
comportant en plus des pièces exigées à l’appui de toute demande (plan de situation et 
plan masse). Ce dossier comprend : 

- Le relevé de la façade complète du bâtiment, ou un ensemble de photographies 
montrant la relation avec les façades contigües.

- Une photographie de la devanture existante, rendant compte de l’état actuel de la 
façade (saillies, moulures, enseignes, etc…)

- Une élévation de la devanture projetée, accompagnée d’une coupe à la même 
échelle, rendant compte des saillies sur la façade et des ouvertures des baies du 
premier étage

- Un état descriptif des matériaux envisagés et de leur couleur

B. RÈGLES GÉNÉRALES DE CONCEPTION
1. L’agencement de la devanture doit respecter le rythme parcellaire de la rue : le 

regroupement de plusieurs locaux commerciaux ou l’installation d’un commerce dans 
un local chevauchant une ou plusieurs limites séparatives ne peut doit pas se traduire 
par une devanture d’un seul tenant. En aucun cas deux percements consécutifs (sur 
deux façades ou sur la même) ne pourront être réunis par la suppression du trumeau ou 
du pilier intermédiaire.

2. En aucun cas, la devanture ne pourra dépasser le niveau inférieur des allèges des baies 
du premier étage. Les balcons et garde-corps, ainsi que leurs supports (consoles, 
corbeaux…) devront rester libres.

3. Les devantures devront dégager entièrement les piédroits, tableaux et moulurations des 
portes d’entrées des immeubles, ainsi que la mouluration des arcs délimitant 
éventuellement les boutiques. Les devantures seront établies à l’intérieur des baies, en 
libérant les tableaux destinés à être visibles. Aucune vitrine fixe ou mobile, aucun 
panneau ou objet quelconque ne pourra être apposé sur les trumeaux ou l’encadrement 
des baies.

4. Les devantures en applique ne pourront être autorisées que si l’immeuble ne comporte 
pas de baies aménagées, ou que les baies existantes anciennes se révèlent très 
détériorées.

5. Matériaux : outre les produits verriers et les accessoires de quincaillerie, ils seront 
limités à trois, dont un seul pour les châssis des baies vitrées. Le matériau de sol (seuil 
et pied de façade) visible de la rue devra s’harmoniser avec celui de la façade de 
l’immeuble. Les matériaux rapidement dégradables, les matériaux réfléchissants sont 
interdits. Les couleurs vives ou fluorescentes en grande surface sont interdites.

6. Les auvents fixes et stores «corbeilles » sont interdits. Les tentes ou bannes mobiles 
sont autorisées (dans la limite des règlements de voirie en vigueur), à condition d’être 
totalement dissimulées en position de fermeture. Les systèmes d’occultation, de 
protection et de fermeture de la boutique doivent être totalement dissimulés en position 
d’ouverture. Les stores roulants sont interdits. Une grille ajourée peut être autorisée à 
l’intérieur du commerce en retrait de la vitrine.

7. La baie de boutique en feuillure, s’inscrivant dans un édifice du moyen-âge ou un 
bâtiment remarquable devra être restaurée en bois.
Une baie en feuillure modifiée récemment pourra être restaurée en bois ou en métal 
peint.
La baie en applique menuisée du XIXe siècle devra être restaurée en bois.
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